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, 

In 
• 

• • SÉANCE DU 6 FÉVRIER 1947 • 

• • 

• 
• • 

• 

Présidence de M. H. Waquet, président . 

• 

La séance de janvier a dû être remise à ce jour à 
cause des rigueurs de Ja température. Le procès-vel'­
bal de la séance de décembre est lu et adopté sans 
observations. 

M. le Président fait part du décès de trois mem­
bres de la Société: Mme Gaultier du Mar-:1<che qui 
assistait régulièrement à nos réunions; M. Farcy, 

• 

·directeur du laboratoire municipal de Brest, auteur 
• 

de deux études parues dans Ile Bulletin: « Les· sei-
gneurs de Penmarc'h, en Saint-Frégant » et « Le 
choléra de 1832 dans le Finistère ' »; M. G. Souillet, 

• 
peintre de ta.Ient, directeur-administrateur de la fon-
dation Astor 4 Kerazah, originaire de la Touraine, 

• 

mais breton d'adoption. 
Est admis dans la Société: M. Alexandre Parlœr, 

de Quimper, présenté par M'M. le docteur Lagriffe et 
Waquet. 

M. le Président annonce le classement comme 
• 

objet mobilier d'une s.tatue en a,llbâtr.e ·de la chapelle 
de Saint-They, en Cléden-Cap-Sizun. Cette statue, 

• 

d'un type rare, date de la fin du xv· sièole et repré-
sente le IChrist montrant ses plaies; eUe est contem-: ' 
poraine du Saint-Jean aux oiseaux de la cathédrale 
Saint-Corentin et . provient, ·comme cette . dernière, 
d'Angleterre. La tradition rapporte qu'eRe aurait été 
ramenée du Raz-de-Sein dans un filet de pêcheur. 

.-
• 



• 

, 

• 

• 

• 

• , 

IV 
-

M. Waquet donne lecture d'une lettre du maire de 
Roscoff, signalant la repris,e d'une tradition abandon­

'née pendant la ,guerre: ceUes de's Johnies, mar­
ohands d'oignons, qui vendent leurs produits, en ' 
Angleterre. La 'lettre fait l'historique de ce commerce 
très spécial, qui remonte à 1828. ,Ce sont les produc­
teurs eux-mêmes qui, pendant la morte-saison, s'en 

, . ' 

vont, de juillet à décembre, vendre leu/."s oignons 
dans l'Ouest de l'Angleterre. Leur vie dans ce pays 
ne manque pas, de pittores'que. En 1939, sur 6.000 

, 

habitants que compte Roscoff, 1.320 faisaient le com-
merce des oignons en Grande-Bretagne. 

L'Université de Louvain, ' dont ,la bibliothèque a de 
, . 

nouveau été incendiée par les Allemands 'le 16 mai 
1940, ,sollicite l'appui de la ,Société archéologique pour 
l;a reconstitution de sa bibli,othèque. La Soc'iété enver­
ra les volllmes dont elle pourra disposer. 

, 

M. ,le Président annonce ,la prochaine publication 
de « La nouvelle Revue.de Bretagne» qui -aura pour 
collaborateur's plusieurs membres, de la Société 
ar,chéologique. P~is il présente la reptodudion d'une 
brochure parue en 1620 à -Pariset relatant la vision 

- , 

publique d'un démon qui apparut srir le clocheton 
qui se trouvait à la croisée de la nef de la cathédrale 
de Quimper incendiée parla foudre. . 

• 

La séarice est levée à 15 h. 30. 

, 

Le Secrétaire, 

L. OGES. 

, 

• 

-

Le Président, 

f!. WAQUET . 
-

, 

, 

, , 

, 

, 

• 

, 

-

- , 
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• 
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• 

· . 

• 

o 

• 
• 

, 
• 

• 

, -

-. , 
• • 

• 

• 

• 

• 

• 
• 

• v • 

SÉANCE DU 27 FÉVRIER 1947 · . 

• • 

• 
• 

• 
Présidence de M. H. Waquet, président . 

• , 
o 

. 

Le · procès-verbal de l~ derIllièr·e séance est ,lu et 
adopté s'ans observations. 

Sont' admis dans la Société : MM. Jean Vilain, de 
Quimper, présenté pai' M~e -Gamard et Mlle Le Bas-

• 

tard; Jean GraU, de Quimper, présenté p·ar MM. Gal-
10 et Ogès; Camille Lemarchand, industrie,l à Tré­
boul, présenté par MM. le chanoine Pérennès et Jos. 

• 

Le Doaré; ~lle Michèle Guillemot, de Quimper, pré-
• 

sentée par M. le docteur LagrifIeet Mme Pavillon . 
• 

M. Waquet signale la destruction, au cours du 
-siège de Brest, du château de Keroual,le, . en Guilers. -
CechMeau avait appartenu à la fameuse Louise de 
KerouaUe qui joua à la cour du roi Charles II d'An-

o 

gleterr·e un rôle important pour la politi'que euro-
p'éenne de Loui,s XIV . 

• 

M. Jos Le Doaré a envoyé d'intéressantes photo-
. graphies: la maiSon natale de l'écrivain breton Jakez 
Riou, à Lothey; une ancienne mesure à grains à qUa-
tre . compartiments et des taolennou ou tableaux,' 

• • 

.analogues à ceux qu'emp~oyait le P. Maunoir dans 
ses missions; on y voit la figuration &ymbolique des 
s'entiments humains. -

M. D. Bernard présente un mémoire: Notice his­
torique sur la seigneurie de Lezurec, en Primelin, et 
ses seigneurs. Ce mémoire sera publié dans Je Bulle­
tin. 

• 

o 



, 

-
VI , 

• 

M. Ogès prés.ente deux brochures: « Contribution 
• 

à l'histoire de la pharmacie dans la Bretagne septen-
• • 

trionale », par le"docteur B. Lemarié ·qui fournit des 
renseignements intéressants sur la réception des 
apothicaires, leurs armoirie.s, :les remèdes employés, 
leurs r.apports avec les religieux vendeurs de drogues; · 
et Lueurs sur Mallarmé, de notre confrère Oh . 

• 

Chassé. L'auteur y donne la clef des poèmes écrits 
par le chef des symbolistes; il Y relate un voyage de 
Mallarmé à Douarnenez et au Conquet en 1873, au 
cours duquel l'écrivain fut déçu parce qu'i,l ne trouva 

• 
. pas en Bretagne la mer orageuse et les -ciels boule-
_ versés qu'il .g,'attendait à y voir. . 

• 

La séance est 'levée à 15 h. 3'0. 

Le Secrétaire ,.. 
L. OGES . 

• 

Le Président, 
H. WAQUET. 

• 

• 

SÉANCE DU 25 MARS 1947 

Présidence de M. H. Waquet, président . . 
• 

• 

• 

Le procès'-verbaI de la dernière séance ,est lu et 

-

• 

adopté sans observations. 
Mme la comtesse de Carné, de Toul-ar-Hoat, en 

• 

Châteaulin,est admise ' dans la Société sur la pré-
sentation de M. Wa'quet et de Mme Pavillon. 

M. le Président annonce l'inscription sur la liste 
supplémentaire des monuments hi,storiques du- châ­
teau de Bagatelle, en Saint-Martin-des-Champs, et de 
l'église de Saint-Nic. 

• 

• 

• 



• 

, 

• 

• 
• • 

VII 

L'orage qui a dévasté Ja chapelle de la Véronique, . 
en Bannalec, le 22 mars, a pulvérisé complètement 
les trois vitraux .qui formaient un bel ensemhle dans 
le chevet. M. le Président fait circuler des photogra­
phies de 'ces vitraux, qui dataient de la fin du XVI· 

siècle. 
. . 

D'autre part, il annonce le clas.sement de la statue 
de la Vierge, dite Notre-Dame de Bon-Secours, de 

, 

Locquirec, du XVI' siècle. 
M. Le Doaré communique une photographie du. 

calvaire de Plougoulm et ,la photographie d'une gra­
Vlir,e représentant l'ancienne églis.e de P,lonévez-Por-

• • 
zay. , 

M. -G. Thomas présente une note sur les monuments 
de K,ergloff. 

M. Waquet présente et commente un numéro du 
Quimpérois du 16 septembre 1863 relatant l'inaugu­
ration de la gare du chemin de fer de Quimper le 

• 

7 septembre de cette même année. 

• 

La séance est levée à 16 heures. 

Le Secrétaire, 
A. DIZERBO. 

Le Président, 
H. WAQUET . 

\ 

• 

SÉANCE DU 24 AVRIL 1947 
• 

, 
. 

Présidence de M. J. - Savina,. ,vice-président 

Le procè·s-verbalde la dernière séance est lu et 
r<).dopté sans o'bservations. . 

• 
, 

, 

, 



• 

• VIII 

M. Je tPrésident annonce 'd'abord que M. Waquet 
a été retenu par la réception de 'quelques éminents 
délégués du Pays de Galles, arrivés aujourd'hui à 
Quimper en mission d'information sur certaines 
questions bretonnes. 

, Il fait ensuite part à la Société du décès· de quel-
• 

ques membres: MM. Feunteun, de Quimper; de La 
Villemarqué, de 'Nizon; Bernard, de Carhaix; Pensec, 

, 

de Douarnenez, et Daniel de -Grozon. M. Savina pré-
sente les condoléances de tous aux. famiLles des dis­

- parus et ajoute quelques mots sur ,chacun d'eux. 

Sont admis ,dans ,la Société: MM. Joël Bernard, 
, 

de Carhaix; Jean Pensec, de Douarnenez, prés,entés 
par MM. Savina et Gallo; Henri Pennamen, de Pont­
Croix, présenté par 'MM Bernard et GaUo. MM. Ber-, 
nard et Pensec prennent la place de leurs pères 

, , 

décédés. ' 

M. le Président fait c.ircul'er parmi , les , assistants 
les deux premiers numéros du périodique Le Mais, 
revue d'ethnographie qui se propose de remplacer 
l'excellente lfevue des Traditions populaires, dispa­
rue avec ,}a mort de son directeur Paul SébiUot. Cette 
revue a demandé l'échange avec notre Bulletin; cet 
échange a été aocepté. Il .communi'queaussi le der-

. nier fas·cicule des Cahiers du 19', contenant des détails 
intéressant ,sur l'origine de ce régiment. 

• 

M. Bernard qonne lecture d'un mémoire, dont il est 
l'auteur ayant pour titre: A propos du. peta manoir 
noble de Kerbuzulic en Esquibien. Identification des 
victimes de la Fontenelle à Pont-Croix, en 1595. A la 
suite de éette lecture, il fait en quelques mots le récit 
de' l'horrible drame de Pont-Croix. M. le Président 
fait ressortir J'intérêt de cette mise au point: jus-

• • 
" 

-

• 

, 

, 

-



• 

• 

-
• 

• 

IX - • 
• 

qu'ici on était mal renseigné 'Sur hi personnalité des 
malheureuses victimes qui furent immolées et outra­
gées par ,les sbires du féroce parUs,an ligueur . . 

• • 

La séance est levée vers 15 heures . . 

Pour le secrétaire empêché, Le Vice-Président, 
• 

• 

D. BERNARD. - J. SAVINA. 
• • 

• 

-
• • 

SÉANCE DU 29 MAI 1947 ' . . 
, • 

• 

• Présidence de M. H. Waquet, président • 

• 

Le procès-verbal de la dernière séance est lu et 
.-adopté sans o~servations. .-

Est admis ' dans la SoCiété: M. Micheau-Vernez, 
• 

.artiste peintre, ,présenté par MM. Dupouy et Waquet. 
• M. le Président rappelle Je ré,cent passage en Bre­
t~gne d'une délégation galloise et fait le parallèle 
,entre les conditions dans ,lesquelles a vécu jus'qu'à 
présent la langue galloise et celles de tla langue bre-

• • 

tonne. Il souligne les divergences qu'il y a 'enh'e ces 
conditions, divergences qui rendent très difficile 
l'application actuelle à la Iseconde du traitement dont 

• • 

jouit ,la première. . _ _ 
M. le chanoine Pérennès, . vice-président, a envoyé -une note sur des enceintes du village du Dinvez, en 

.Poullan. , . 

Le classement du calice de Saint-Thugen et de sa 

• 



• x 
• 

patène a été prononcé le 26 avril dernier; la def de 
Saint-Thugen mériterait elle aussi d'être olassée . 

• 

M. Dizerbo met au point s·es recherches sur la 
mère Anne de Goulaine, une ,des initiatrices du « vœu 
de Loui,s XIII ». 

M. Le Feunteun communique une pièce de bronze, 
monnaie du Bas empire, trouvée à Saint-Evarzec en . 
bordure du Yet. 

M. le Président communique à la Soeiété ,l'ouvrage 
de MlJ.\tI·. Daniel et Dizerbo sur la Révolution à Crozoll 
et celui de M. Bergot sur S aint-Pol Roux, le Solitaire 
de Camaret . 

. 

M. Waqu-et communique également un exemplaire 
d'un curieux .livre allemand sur la Bretagne: Ein 
Erlebnis, Die Bretagne, par Jean Stock. 

• 

La séance est levée à 15 h. 45 . 

• 

• 

Le Secrétaire, 
A. DIZERBO. 

• 

• 

, 

Le Président, 
H. WAQUET . 

, 
, 

S ÉANCE DU 26 JUIN 1947 

. Présidence de M. H. Waquet, président. 

, 
, 

Le procès-vel'bal de ,la dernière séance est Ju et 
adopté sans observations. 

Les journaux n'ayant pu'bUé qu'une relation tron­
quée d 'un . exposé de M : Waquet sur les différenc.es 
qui marquent l'évolution des langues galloise et bre-

-

, 

.' 

• 

, 

, 

• 

• 



• 

• 

• 

Xl 
• 

• 

tonne, ce dernier précise que la position de la Société 
archéologique envers la langue bretonne n'a pas 

• 

varié. Ses statuts comportent la défense de cette lan-
• 

gue; elle maintient les vœux qu'elle a déjà émis à ce 
suj et; elle considère que le breton est le dernier 
représentant sur le continent de la famille de langues 
à laquelle appartenait la langue gauloise et constitue 
un monument historique français dont la conserva­
tion importe .au même titre que nos œuvres d'art. 

-
M. Le Séac'h signa,le qu'un projet de loi a été 

dépos~ demandant l'enseignement de la langue bre­
tonne à .l'Ecole normale et son enseignement faculta­
tif dans les écoles secondaires. Une école bretonne 

• . 

d'été, destinée aux instituteurs, fonctionnera à Douar-
nenez au cours du mois· d'août. Plus dé 120 deman­
des ont déj à été enregistrées . 

M. Le Séac'h souligne la vitalité des groupes fol­
kloriques r écemment constitués. H se met à la dispo­
sition de J'Administration pour reprendr.e les cours 
de breton qui, . il Y a quelques années, o'btinrent un 
légitime succès. Une démarche sera hie dans ce sens 
auprès de M. l'Inspecteur d'Académie . . 

• 

Lecture est donnée d 'un mémoire de' M.CoutIon 
• • 

sur « L'origine des paroÎlsses dans. le Léon et la Cor-
nouaille » . Ce travail j eUe quelques lueurs sur la ' 

. période la plus lointaine et la plus mal connue de 
l'histoire bretonne. 

La séance est levée à 15 h . . 30 . 

• 

• 

Le Secrétaire, 

LOGES. 
• 

• 

• 

Le Président, . 

H. WAQUET . 

• 
• 

• , 



• 

-

• 

• • 

• 

XII 
• 

• 

, . • • 

SÉANCE DU 31 JUILLET 1947 

• 

Présidence de M. H. Waquet, président. 

-

, 

. -
Le ,procès-verbal de la dernière s~ance est lu ët 

adopté sans observations. 
M. le Président fait part avèc regret du décès de 

M. l'abbé Jérôme Gaortach, recteur de Kerlas depuis 
1931. 

M. le Président annonce l'inscription sur l'inven­
taire supplémentaire ,des Monuments historiques des 
parrtîes andeimes de l'église de Telgruc, à savoir la 
façade et l'arc-de-triomphe du vieux cimetière, qui 
ont été épargnés par le bombardement subi par le 
bourg en août 1944 . 

-
Lecture est donnée ,d'une -communication de 

M. Miroux, de Guerlesqq.in, concernant le barde Pros-
• 

per Proux, de Guerles'quin, et ses liens de famHJe 
avec la famille des Du Pal'C, de Locmaria, à laquelle' 
appartenait sa mère, -Marie-Julienne du Parc. 

• 

M. le Président -présente en la commentant la pho­
tographie communiquée par M. CoutIon d'une curieu- . . -
se carte de la rade de ,Br~st et de ses a'bords, annotée 
pàr Vauban en 1694. Cette carte, destinée au s,ecré- . 
taire d'Etat de la guerre, porte, . outre de copieuses 
indications sur ' les emplacements à donner ' aux 

-
redoutes et aux batteries, une réflexion qui dépeint 
assez bien l'état d'esprit de nUustre ingénieur: « Si 
vous trouvez quelque chose qui ne ,soit pas dans l'or­
dre et de votre goût, pardonnez à mon zèle, qui est 

- . -
-

-
, 

-

-

• 

• 

-

• 

• 



• 

• 

• 

, 

• 

XIII -
aus,si grand qu'aucun sujet que le roy ait eu. ~ La 

• 

caTte est aujourd'hui conservée au Cabinet des. 
Estampes de la Bibliothèque Nationale. La photogra-

• . . 
phie en sera conservée aux Archiv·es départementales. · . 

M. ,le Président fait appel à tous ,les membres, de· . 
• • 

la Socié té pour recueillir des documents inédits, 
. . 

notamment des correspondances privées" uf:i.l,es pour 
l'étude des mouvements politiques et sociaux de la 
Révolution de 1848. 

. , 

La séance est levée à .3 heures et demie . 
• 

• 
Le Président, H.W AQUET 

• 

, 
• 

• 
• 

-

• 

SÉANCE DU 30 OCTOBRE 1947 

• • 

Présidence de M. H. Waquet, président . 

Le ;procès-verbal de la dernière séance est lu et 
adopté sans observations. 

M. Waquet renouvelle :son appel dans le ;but de· 
. 

trouver des correspondanoes pc)'Uvant ,fournir des ren-· 
• • 

'S'eignements sur les contre Icoupsde la Révolution de· 
1848 dans ,le Finistère. . . . . 

n fait part 9-u décès de M. l'abbé Rolland Hersart 
de ,la Villemarqué, petit-neveu de j'auteur du Bar;zaz­
Breiz. 

• 

• 

Sont admis dans la Société: M. Emile Guibourg, .. 
dentiste à Audierne, présenté par M. Canet et 

• 

Mme ·Fenoux; Mme Suzanne Omont, de Quimper", 

• 

• 

• 

• 

• 

• 



• 

, 

-

, 

XIV 
, 

présentée par MM. Waquet et Gallo; le Rév. P. Le 
JoUec, l'érudit auteur de la monographie de Lothey­
Landremel, présenté par MM. vVaquet let Bernard . 

• 

Un projet prévoit l'installation de la préfecture 
maritime dans le château 'de Brest, quel'que peu 

. endommagé par les bombardements, mais très répa­
rable. Des architectes ou ingéni,eurs auraient l'inten­
tion de démolir une partie des remparts, mutilant 
ainsi cet intéressant monument du moyen-âge, der­
nier r,este du passé de Brest. 

, , , 

Le vœu suivant est voté sur la proposition de 
M. Waquet: « La Société archéologique du Finils1:èr,e, 

, 

inquiète de certains projets dont il est parlé et qui 
tendraient à dénaturer l,es parties anciennes du châ­
teau de Brest, s'associe au vœu du Conseil général _ 
dans sa séance du 19 septembre dernier en vue de 

, 

• 

la ,conservation ,de ,ce monument remarquable le ' 
témoin le plus complé qui existe dans le départe­
ment de toute 'son histoire depuis 2.000 ans. Elle sou-

, haiterait, -elle aussi, que le gran,d port du Ponant, 

, 

, cruellement mutilé par la guerre, reçut l'honneur 
d'abriter dans son vieux château donùnant la plus 
beUe rade de ,l'Europe, au cœur d,e la région la plus 
maritime de France, le musée histori'que de la 
Marine. » 

M. Marziou rappelle que la pr,emière chapelle de 
la cité, dédi ée à la TrinIté, avait été érigée dans le 
château. Il y a remarqué J<es emblèmes de la Trinité . 

• 

Il 'présente une communication sur l,es orgues de 
Finistère et les facteurs d'orgue qui y ont travaillé. 

-M. Signol', instituteur en retraite, 9- réalisé au canif, 
dans du buis, une réduction ,très fidèle du joli calvaire 
de la Forêt-Fouesnant. M. Signol' est 'l'auteur de la 7 -, 

, 

• 

, 

• 



• 

• 

• 

-

• 

• 

xv 
• 

• 

bene reproduction en relief de l'ancien couvent des -
Cord'etiers de Quimper qui figure . au musée. . 

• 

Le musée 'breton s'est enrichi de beNe pièces de 
• • 

faïence, datant de 1860 à 1870, pro"Venant de la coJ-
lection de M. Beau, ' l'un deS' rénovateurs de la faïence 

• 

quimpéroise. 
M. le Président prés·ente d,eux brochures récem-

• 

ment parues: 1°)( Une Monographie de Coat-Méal, 
petite commune du Bas-Léon, par M. l'abbé François 
Calvez; curé-doyen honoraire cie Tourc'h. L'auteur a 
déjà puibli-é une monographie de Pleyber-Christ et 

• 

une de Tourc'h. 2°) La cité de Léon, notice histori-
que sur Saint-Pol~cle-Léon, par M. le chanoine Ker­
biTiou. . 

II communique un exemplaire du Mois de l'ethno­
graphie fr.ançaise, publié par la Société ethnographique 
. de France et · qui !Succède à la Revue des traditions 
populail'€s ,qui a cessé de paraître. en 1914. 

, 

M. Giot, conservateur du musé e de· Penmarc'Ii, 
explique la disparition des restes humains dans les 
dolmens finistériens. Il attribue le fait à ' la nature du 

. 

sol. Les !)queleUes se sont conservés dans, les do.Jmens 
élevés sur des terrains sablonneux et calcaires . 

• 

M. "le - chanoine Pérennès a ,envoyé des notes sur 
La sorcellerie et les sabbats en Bretagne.. H donne quel-

• • 

gues formu.les · d'incantation employ'é,es par les sor-
ciers: on y trouve un mélap.gecurieux de christia­
nisme ,ci de paganisme. 

La séance est ,levée à 15 h. 45. . 

Le Secrétaire, 
L. OGES. 

• 

• 

• 
• 

• 

Le' Président, 
• 

H. V:l AQUET. 

• 

• 

-
• • 

. 2 

• 

, 

• 

, 



-

• 

• 

-

• 

-

, 
-

• 

• 

• • • • 

• 
• 

. XVI 

, 

SÉANCE DU 27 NOVEMBRE 1947 
, -

Présidence de M. B. Waquet, préSident • 

• 

• 

• 

• • 
• • • 

• 

Le procès-verba l de la dernière séance est lu et 
• 

adopté 's'ans observations. 
M. le Prés-ident fait part des décès de M. Charles 

Danguy des Déslerts, ancien maire et ancien cons·cil-
1er général de Daoulas, et de M. l'abbé Le Beux; rec­
t.eur de_ Pluguffan . . Tous .deux appartenaient à lia . 
Société depuis longtemps, le prtemier depuis 1921, le 
second depuis 1923. 

Est admis dans. la Sociét é : M. Thalamot, Inspec­
teur général des ,p. T. T., sous le parrainage de M. D. 
Bernard ·et de M. l'abbé Thal'amot. 

'. 
M. Waquet met Iles membres- de la Société au cou-

rant des démarches .entroeprises au sujet du châtoou · 
de ~rest, dont on peut .espérer que lSera rtespectée -la 
si-Ihouette séculaire. 

• 

Le P. Le JoUec, S. J., lit 'Un important mémoire où 
il expose dies vues nouvelles sur .la légende du Fol-

• • 

goat, près de Le'sneven, dans· ses rapports avec celle 
du -Folgoat de Landévennec. ' . 

. \ 

M. le Pré.sident fait part. du classement de la .cha-
• 

pene Saint-Côme, -en Saint-Nic ' C-pararrêté ministériel . 
du 21 octolbre dernier), pui,s ii lit une lettr·e datée du 
4 octobre 1792, . écribe par Julien Le Roy, sÜ'lda·t de la 
Révolution, de MorJaix, à son père'. 

• 

M. W /l'quet présent.e · le livre récemment consacré -• 

par M. Auguste Dupouy au j<?'Urnal res-té jusqu'alors 
inédit du voyage de il\flicheleten IBretagne en 1 1 

• 

• 

-

-

• 
• 



• 
• 

• 

• 

• 

-

• 

XVI! 
• 

- . 
Il présente en outre une nouveUe édition des ' 

Amour jaunes du poèle morlaisi,en TrÏ<stàn CorbièTe, 
parqe à la Librairie Celti<que de Paris. . 

M. Gaultier fait savoir que des gravures, d'aHleurs 
informes, ont été relevées S'UT d,es pierres tirées 
d'une cardère à lKerascouet, en Penhars. 

>.-,..,.-_ ..0_ .'" 

La séance est levée à 15 h. 30. 
-

• 

Le Secrétaire, 
A. DIZERBO . 

• 

Le Président, 
H. WAQUET. 

• 

• 

• 

SÉANCE DU 27 DÉCEMBRE 1947 

, 

Présidence de M. H. Wa,quet, président. • 

, 

• 

• 
• 

• 

La lecture du procès-v.erlbal de la .dernière séance 
" . .. . 

donne ' lieu à . une observation de M. Dizerbo qui fai,t 
observer que les des'sins de la -carrière de PenhaTs , 
sont des phénomènes géologi'ques fréquents, il s'agit 
après vérification de cristallisations de manganèse . 

• 

M. le Président fait part du décès de M. le haron 
Foy, maire de Landudec, ancien cons,eHler général de 
P:logastel-Saint..:Germain. M. Foy, arrière petit-neveu 
du général Foy, continuait au Guilguiffin, en Landu­
dec, les meilleures traditions d·e la famUle de 'Saint­
Luc dont il avait hérité. 

. 

M. Eli·cio Colin commuruque un'!! copie d'une déli-
• 

bération .du cons·eil municipal de Quimper en 1832 
concernant .la remise de médaiUes à des militaires qui 

• 

• 



• 

• 
• 

• 

• 

• 

• 

• 

• 

• 

• 
• • • 

• 
XVIII 

• , 
, 

• 

s'étaient distingués lors de ,l'épidémi,ë de choléra et 
aussi un curieux devis de réparations à faire < au 
château de Nevet en 1746. . , -.. 

-M. le Président annonce d'une part qu'un accord 
a été réalisé entr:e la Marine et les· 'Beaux-Arts au 

, 
, 

sujet du château de Brest, d'au~re part que hi cha-
, • 

pelle Sainte-Geneviève, en Ploujean, a été classée. le 
" 

20 octobre dernier parmi ,les monuments historiques. -
M. Giot a été nommé conservateur du musée de 

, , 

Penmarch. • 

, 

M. de Guerdavid annonce la prochaine destruction 
des beUes futaies du chateau de K'erlaudy, en PIOllé­
nan. 

• 

Le Conseil général vient d'attribuer J2.000 francs 
de subv'ention à la Société. Malgré cette aide précieuse 

• 

la sHuation financière de la Société exig,e un r:eIève-
ment de la cotisation dont Ile moIitant est porté à -
200 francs pour 1 

, 

, 

Les ·élections pour le- renouvel.le- ' 
, 

ment du bureau ont -pour 'résultat ,le maintien sans . 
changement dû bureau en place" .' . 

M. le Président r·emercie l'assistance et lui exprime 
- ' 

sês vœux pour le nouvel 
, 

an. 

, 

Le Secrétaire, . , Le Président, 
• , 

, 

A. DIZERBO. H. WAQUET. ' -

• 

'-:------
• , 

• 
• --

• 
-

, 

1 

• - • 

, 

• 

- -

, 

, 

• 

• 

• 

-

• 

• 

-
-
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, 

, 

, 

, 

, 

, 

XI x: • 
, 

, 
, 

, 

-
PROCÈS -VERBAL ANNEXE, AU 

, 

. , 

, 
, , ; 

, 

, -
, Lettre d'un volontaire de 1792 

• , 
, 

, -
- ' 

Ce aocument, d'une espèce assez · rare, a , été découvert 
dans les paPier~ , Noroy de la série Q (Biens nationaux et 
domaines) des ' Archives départementale$. Elle est adres-

, ' 

sée: « ,Au citoyen :Noroy, demeurant rue de la rampe de -
Saint-Melaine à Morlaix, département du Finistère. ;) 
Nous en rectitionsl'orthographe, mais non .la langue. 

• • 
, 

, , 

MON TRÈS CHER PÈRE, -
, 

, 
, 

Je vous écris pour m 'infor'mer de votre chère santé 
ainsi que de mon ib~au-frère , Tillot et ma chère sœur et 
mon oncle Noroy et mes ' 'Cousins ,.et cousines, et toute la 
famille, particulièrement de tous mes amis patriotes en 
même temps ,pour vous annoncer mon arrivée à Paris le 

, 

29 septembre en bonne santé et en véritable patriote. Je 
. 

vous diraYPour nouvelle que M. Monrtle.squiou,généml de 
, -

l'armée du Midi, actuellement dans la Savoie, y cOIIllPte 
dans peu a voir le plaisir de tf,aire ronfler ses canons sur 

•. . . G 

la vine ca;pitale de la Sardaigne. Je vou's dirai aussi que 
, 

le ci-devant roi est actuellement mis en prison .à la tour 
du Temple, dont il y a deux cents hommes jour et nuit 
de crainte qu'il déserte de sa' turne 'à voleurs avec sa 
fa;mille ,par sa propre faute, et, s'il 'avait voulu être porté 

, pour le bien de son !peuple, ça nè lui serait pas arrivé. 
, - , 

Il, n'est tel que d'être bon roi pour être aimé de ron peu-
, 

pIe. Et s'il avait voulu ne pa's suivre les mauvais conseils 
• , 

, 
, 

, 
, 

, 

• 
• 

, 

, 

, , 

, 

, 

, 

, 

• 

, 

, . 



• 

• 

• xx 
, 

de sa femme, [il] serait encore souverain'; mais, actueUe-
, 

ment; il a perdu la confiance de ses sujets ;patriotes. , 

Les nouve1fes sont bonnes, ,grâce à Dieu, en dépit de 
, 

nos ,emiemis. L'armée de IPrusseest bloquée à Longwy 
et ils sont Obligés de manger du cheval faute de trouver . ' . 
des vivres puisque même le jeanfoutre roi de Prusse 

, demande à 'capituler. Le g·énéral Dumouriez lui a répon­
du qu'il l'aurait capitulé à coups de fu.sils et canons. Ainsi 

, -
comme vous voyez, les Français sont trop Ibraves ·que de 
céder un pas à nos ennemis. Nous avons juré de mainte­
nir tout , notre pouvoir la Convention nationale et la 
république et d'être fidèles à la nation et là la .loi 'et de 
nous défendre jusqu'à ra ~ dernière goutte de mon (sic) 
sang 1P0ur la répubUque française. , 

J.e vous dirai (j,ue nous al:ons en garnison à Saint­
Omer en Flandre. 

. 

J,e suis avec respect, mon très cher .père, votre soumis 
fils. -

• 

• 

, 
• 

Paris ce 4 octobre 1792. 
Pour copie conforme, 

H, W, 

-
, 

• 
• 

• , 

, 

• 

• 

• , 
, 

• 
, 

• 

Julien NOROY, 
garde-volontaire. 

• , 

• • 
, 

, 

• 

• 

• 

, 

-

, 

• 

, 

• 

• 

-
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• 

• 
• 

, 

• 

, 

• 
• -

, 

• 

• 
, 

• 

• 
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• 
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• 

• 

• 

• 

• 
• 

• • 

• , 

Notice ' historique . sur 
• 

• 

La Seigneurie de Lezurec, en Primelin 
-

• • 
et ses anCIens seIgneurs 

• • • 
• 

• • • • 

• A droite de la route qui ·conduit d'Audterne à la pointe: 
. 

du Raz, quand 'on se dirig<e vers l'Ouest, ·en face de la 
chapelle de Saint-Tugen ·et à . un demi-kilomètre environ. 
dé la voie, s'élève le vieuX; manoir de Lezurec. En suivant. 
un .petit chemin _ vicinal, on arriv·e devant l'ancien- ~ou­
lin à vent seigneu.ial qui se dresse, à moitté ruiné, sur 

• 

un monticule bien éventé. L'entrée de la grande allée 
. . 

s'ouvre devant soi; deux gros massifs de maçonnerie 
surmontés ,de 10urds blocs de. pierre terminés en boule, 

• 

• 

limitent1e passage. L'un des Iblocs .est toujours à sa. ~ 

place, Tautre a diSiparu. Un échaUer se, voit à droite de 
• . .. . 

l'un ' des massifs. La grande allée mesur·e environ 200' 

mètres de · longueur sur 15 de largeur; elle était anci-en-
• 

nement plantée -de plusIeurs -rangées d'arlbres, dont il 
subsistait encore quelques pieds auprès de lachapeUe, il 

• 

y a une vingtaine d'années. 
• • 

• 

Après avoir parcouru cette allée, ··on 'parvient devant 
• • 

• 
une haute muraille crénelée, percée au centre d'une gran-

• 
• • 

de porte cochèr.e ,et d'une porte piétoime. En Apénétran,t 
• • 

dans la cour pavée, on a devant soi le bâtiment prindpaL 
du manoir formé de deux longères tà deux ét~ges. Le . 

. 

premierétag·e. est éclairé ,par de hautes fenêtres, tandis' 
qu'à l'étage supérieur on remarque des lucarnes élevées 

/ . . 
. '. à fronton àrrondi. Une porte Renaissance, dont les pilas-

• 

• 

tres sont décorés de losang,es, donne entrée dans un ves-. . 
tibule d 'où un large escaJ1.er de pierre à rampes droites:. 

• 

mène au premi9'l' étage. A .gauche se trouve une cuisine' 
• • 

• 
• 

• -

• 

• 

• 
• • • 

• 

• 



• 

, 

• 

" 

• 

• 
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possédant une imposante .cheminée garnie d'un énorme 
linteau monolithe. A droite, s'ouvre une porte ogivale 
au-dessus de laquelle on lit cet adage latin: Pax optima : ,.-
rerum (la paix est la meilleure des ' choses) . . Par cette 
porte, on pénètre dans une immens'e salle dont l,es pou­
tres sont pe'intes et décorées d'inscriptions qu'on ne peut 
déchiffrer en raison de la grande hauteur de l'étage. 

" 

.Dans mon 'enfance, on voy.ait au ·fond de cette salle 
, 

deux énormes lits-clos, de forme arrondie, à quatre ou 
cinq couchettes superposées. Depuis je n'en ai jamais vu 

• 

de sem'blables, Le premier -étage comporte plusieurs 
• 

pièces de dimension considérable; on ne pénétrait 
point au second étage, le plancher étant formé de 
torchis peu résistant en raison de sa v·étusté, La .courest 
bornée à l'Est par des bâtiments de service: écuri'e, four, 
·qui se terminent par un pavillon a.UJquel donne accès une 
rampe à marches de pierre et à l'al1igle duquel se tr.ouve 
.suspendue une é~égante 'échauguette, d'où l'on pouvait 
surveil1er l'al1ée dans toute sori étendue. Oe pavillon ser-

• 

vait, dit-on, de corps de garde; au-dessous exist:üt un 
réduit vid,e ,et sombr.e ne possédant pour toute ouverture, 

• 

en dehors de la porte, ,qu'une ·étroite [,enêtre -garnie d'un 
• 

.fort grilfage. On prétendait que . c'était la prison. A 
" 

l'Ouest de la -cour ont été construites des étabLes et des ' 
, 

soues à !porcs. Derrière ces édifices s'étend un immense 
, 

jardin dont les murs affectent 'la forme d'une croix. Au 
midi du jardin se voient les restes d'un petit pavillon que 
l'on a.ppelait le presbytèr,e : ',c'était Le logement de l'aumô-

, 

nier. Une 'Petite allée surélevée, courant le long 'du mur 
. 

·d'enclos ·et bordée primitivement d'une haie de lauriers, 
. " . 

'conduisait " de cette maison à la porte de La chapeHe. , 

" 

'Cette dernière -est bâtie sur un placitre planté d'arbres. 
Elle porte la date de 1626 et estqédiée à sainte Margue-

• • 

rite, en l'honneur très proba'blement de Marguerite de 
Brézal, qui était dame de LezuI'ec au . moment de sa 

• 

·construction. Dans mon ,enfance, on y voyait encore les 

• 

• , 

, 

, 

, 



• 

• 

• 

débris d'un autel et d'un retabLe, mais elle servait de res.,. . 
• . 

serre pour les instruments a-ratoires. La statue de la 
patronne est représentée dans une niche de l'abside par 

• • 

une figure .de pierre terrassant un dra;gon. -

Derrière le manoir se voient les murs de base d'un 
. 

pavillon démoli; une élégante cheminée en pierre fine 
est r·estée suspendue dans un pan de muraille . 

• 

Au milieu d'un grand ,champ, au Nord-Ouest des édi-
-

fices, se dœsse un ,colombier t rapu, dont 1es ,~arois inté-
rieures présentent une infinité d'ralvéo1es soigneus'ement 
et symétriquement agencées. Il fut 'construit vers 1580 . 

• 

Tout ,c~t ensemble repos'e sur une pente douce de col-
• 

line, qui dévale au Nord vers l'agI'esteet 'laI'g·e valIQn du 
. ster vraz, au début duquei pointe, Iparmi Les arbres, le 

faîtage :aigu du vieux moulin à ,eau d'e la ~eigneurerie 
appelé Meil Penbil. '\ . . . \ 

Les a1entours de Lezurec étaientautre·fois très boisés: 
en ,dehors du grand ,bois, qui subsiste 'et qui mesure près 

• 
• • 

de deux hectar'es, loes titres énumèrent plusieu.rs taillis, 
téls que Coat Laval, Co;'I.t Flenoux, Coat Poulglaou, Coat 

• 

Nrezenne,c et Coat Coz Drinés. Ils font -également men-
. tion de plusieurs allées : a1e ,al' v'e1eien; an ale goz, an 

• 

ale dero (l'allée des prêtres, la vieille allée et l 'allée des 
chênes) . 

, 
de Lezurec fut terminé ' Le corps de logis prindpal 

~n 1504 ou 1505. En 1503, treize « paillaczes ~ . ou pail'las- . 
sons de · tor,chis et des poutœs 'pour le grenier furent 
achetés chez Guyon Adam à Pont-Croix, ipour loe prix . 

; . . 
de 54 sous, 8 deni,ers. Leur transport jusqu'à Lezurec 

- . 

revint à 4 'sous, 12 deniers (1). Un document précise que 

• 
(1) R entier de Coëtmorvan, 'en Mahalon, dont Jean du 

Menez, le bâtisseur dé Lezurec, était PTécisément le receveur. 
Il av,ait été pourvu de cet emploi, en même temps que de la 
charge de sénéchal de cette Juridiction, le 20 octobr,e 1486. Ses 
gages annuels se montaient à sept livres (Archives de la 
famille d~ Gargan). 

, 
• 

• 

, 

-

• 
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• 
" -

« l'édifficze et !bastimant- de la dite maison de Lezurec :. 
- -

coûtèrent « jusques à la vaHeur et 'estimation de cincq 
milles-livres ;). Cette somme repr,éseriterait au moins cinq 
cents ou six cent mille francs ,en monnaie d'avant guerre. 

" 

• 

, . 
_La seigneurie de Lezurec .,; été constituée en 1465, par 

un démembr'ement de celle du Menez,en Esquibien (que 
nous appelons maintenant le Mienez-bl'az, pour le distin­
guer du Menez-<bihan, tout proche). ·Ge démembrement 
eut lieu au profit de J,estin du Mienez, un' juveigneur, fils 

• • 

de Guyomar, qui fut le premier du nom de Lezure,c (1). 
, 

Au dix-huitième siècle, la seigneurie s'étendait sur les 
villag,es suivant~, sous le domaine du roi: en Primelin, 
en ,entier: Ke'rforn, Mestrezik ,et le Merdy; en partie: . -

Kerandraon et Kermaléro. Eh Esquilbien, en ·entier : Ker-
·guerrien-.ganté, Kerséao, Cosquer-braz, Kerunuz, Keru­
zon, Kergadec, KerZleen, K1erzorn et :Ker:ancorr-e; en ...... 
partie: Custren, Trevenouen, Kel'lbuzulic, l'enanros, Ker-
vreac'h-iz-ela, Troloan, Kerlaouen-izela. En Goulien, en 
entier, Trovr-eac'h-izela; en partie: Trohaluz. En Cléden, 

," 

en ·entier: Kerham; en partie: K1ergarade,c, ILamboban, 
. -
_ Kerlaëron, Kermeur .et K,erlaouen. En Plogoff, en 'partie: 

• 

Lescoff. En Béuzec, en pa:rtie : Quj.n,ituec, Kerleac'h, Kers-
quivit, .K.eriven ,et Kermaléro (2). 

• 

Sous le fi·ef des Regaires de Cornouaille, la seigneurie 
possédait :" le manoir de ILezurec et ses dépendances, les 

• manoirs de Kerouilet de Kerou;nou, la moitié du village 
-

de Kerscoulet, des terres à Kervrant, à Kerlazen, à Kereu-
han, au bourg de Saint-Tug-en et des cheffl'len~s sur 

• -

-
(1) Selon J. Loth, Lezurec veut dire le lieu :planté d'ajoncs, 

de aeth, aez, pointe, piquant. En breton on pTononce Nal).urec 
(An Ahuroc) _ -

(2) Archiv-es du FiÎlistère, B 695 et Ji; 42, fO 304. 
" 

- , 
-

--

-

" 

• 

-

-

-
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• 

cinq ou six autres villages 'de 
.sons à Audierne (1). 

1 

• 

. , 
• 

Primélin et sur des ma1~ 
• 

Le premier Du Menez, de la tige des seigneurs de Lezu-. . 
rec, que nous avons pu identifier, s'a;ppelait Guyomar. Il 
fut nommé ,en 1344, receveur à Quimper par Charles de 
Blois, '« fit fermer toutes les portes à l'eX'ception de la 

• 

• 

porte Médard, afin 'que' personne ni aucune marchandise . 
• 

ne ,put entrer dans la ville sans permission » (2). Il ' fut 
· 

eX'communié pour avoir fait lever des impôts sans le 
consent ement de l'évêque et du chapitre (3 ) . Il garda 

• 

-cependant son emploi pendant l'espace de douze ans (4) . 

En 1392, il était âgé d'environ 70 ans; ' il mourut entre 
• 

1402 et 1404 (5 ), Son fils, Roland; sur ,qui nous ne savons 
rien, fut pèl'e d'un autre Guyomar qui épousa, par con-

• 

trat du 24 novembr.e 1380, Eéonore du Quilliou, fille de 
. -

Gestinet de Marguerite K'erouanton. Il fit partag'e avec 
• 

Ta sœur de sa f,emme, Havoise Ou Françoise du Quilliou, 
• 

~pouse de iPdg·ent Manach, le 18 févrter 1383: Son fils 
cadet, Gestin, épousa Catherine de Lezongar 'et fut pèr:e 

• • • 

de Jean ·et de Margue,rite. Cette dernière épousa Guil-
• • 

laume ~err'edan et fut partagée par son frère 1e 1er juil-
let 1477 . 

\ (1) Voir notre étude sur le 'Fief des Regaires. -de Cornouaille 
au Cap-Sizun, dans le Bulletin ,de la Société arch'éologique du 
Finistèr~, t . XXXVIII, 1911. • . 

Les dates des contrats de mariage qui s·eront indiquées tout 
au ~ong de -cette notIce, ont été f()urnies par un inventaire 
d'archives f'ait à Lezurec en 1788 (A~rch. du Finistère série B, 
fonds des' Reg.aires). On Ï<gnore :aotuellement cê que sbnt deve-

· nues les arohives elles-lIDêmes . . 
• 

(2) Le Men, Monographie de la cathédrale de QUÎlmper, p. 93 . 
• 

(3) Du Châtelier, Evêché et vilZe lde QUÎlmper, p. 25. 
(4) A.rtchives du Finistère, 27 H 5. 

· (5) ]bidem, A: 39, fO 63. 
• 

• 

• 
, 

• 

• 

-

.. 

-

• 

• 

• 
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, 
II 

, 
• 

Jean du Menez épousa Péronnelle de Liziart, fille dé 
Guillaume, seigneur de Trohanet, sénéchal de Cornouaille, 
et de Marie Le Saux (1). Par brevet du 11 novembre 

• 

1462, il avait été nommé contrôleur de la maison d'Isa­
beau d'E'cosse, Duchesse de Bretagne, sur le fait de 
l'argenterie et dépenses de Iboucheet de garde-robe. Par 
un autre 'brevet, daté de Saint-Maur-des-Fossés, le 8 
octobre 1465, s~gné de François II, Duc de Bretagne, il 
fut institué dans l'office de contrôleur ordinaire et 
extraordinaire de la ville de Quimper. Ce brevet fut 
confirmé :par Charles VIII, le 16 juin 14912 (2). 
• • 

Jean Du Menez et Péronnelle ·dte Lizia'rt eurent plu­
sIeurs en:fants: ' René qui suit, Ro}and, Jean, Michel. 
Marie, Pl-ezoue et Guyone. Nous ~'avons aucun r,enseigne-

• 

ment sur les cadets et cadettes. Le père mourut !livant 
le 20 février 1521, CM' par un acte de cette date, ses 
enfants se ,partagèr·ent sa succession. Par cet acte', l'ainé 

. s'obllge envers son ifrère Roland, « de lui fair·e assiette' 
de 50 :Hvres de rente, là condition de la tenir de lui à. 
homme de bouche et de mains, à foy ,et hommage, 
comme juveigneur :$. 

"'Un document dU: XVI' siècleœffirme que Jean Du Menez' 
• 

et Pé'ronnelle de Liziart « décédèrent riches. et oppulantz. 
en biens jus'qu'à la somme et valeur de" deux centz cinc­
quante liVl'es de xante chascung an ou environ ~. Us 
héri,t.$rent ·en plus d'un parent « riche ,en acquests par 
luy faicts des deni,ers provenant de boursze et négoc.lacion. 

(1) Guillaume de Liziart mourut en 1495 et ,fut inhumé .aUx 
Cordeliers de Quimper. Sa femme déoéda en 1488: 

(2) Bibl. nationale, Mss. Fr. 301656. 
Nous nous demandons s'il ne faut pas le confondre avec' 

ce « Jehan Du Mont », dont les comptes du Duc Pierre II, de 
1455, font menti'on cOlIllllle ayant reçu un certain don, pOUT' 
« des ballades pour certains dictés qu'il a faiots ,. ·(Dom Mori-
ce, Preuves. 't. II, col, 1.687). . 

• • 

• 
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